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Quarante-et-un étudiants en
ingénierie de l’Université du
Québec à Chicoutimi (UQAC)
ont fait une forte impression à
la 25e édition des Jeux de Génie.
La délégation régionale a conclu
au quatrième rang, « le meilleur
résultat depuis plusieurs années».

Le plus grand rassemblement
d’étudiants en ingénierie au Qué-
bec s’est déroulé du 3 au 7 janvier,
à l’Université de Sherbrooke. Pen-
dant cinq jours, 11 universités ont
rivalisé dans diverses épreuves,
tant académiques, sportives que
socioculturelles. Chaque compé-
tition rapportait des points aux
équipes gagnantes.

« De la compétition à la partici-
pation, tout compte pour le clas-
sement. On a appris lorsqu’on
était revenu qu’on avait terminé
quatrièmes. Lors des Jeux, ils ne
dévoilaient que les trois gagnants
sur le podium. On a fini seulement

à trois points des troisièmes, ce
qui est l’une des meilleures per-
formances de l’UQAC depuis
plusieurs années », a partagé Sara
April, cochef de la délégation.

« On était vraiment contents,
reprend l’étudiante en génie
mécanique. On a même réussi
trois podiums dans les compéti-
tions académiques : 1er au génie
civil, 2e au génie mécanique et 2e

en gestion de projet. On en a eu
trois autres dans les compétitions
sportives. »

Les 41 étudiants de l’établisse-
ment régional provenaient des
divers programmes de génie
offerts à l’UQAC : civil, électroni-
que, mécanique et informatique.
« L’an dernier, on avait terminé 1er

en génie industriel et 2e en génie
chimique. Là, on s’est démarqué
dans des programmes qu’on a ici,
à l’UQAC, et que toutes les uni-
versités ont, soit en génie civil et
mécanique. La compétition était
d’un cran de plus», fait valoir celle
qui en était à sa quatrième et ulti-
me participation.

« Honnêtement, on n’avait pas
réellement d’objectifs de groupe,
surtout qu’on est d’une petite
université. Mais, c’est certain que
chacun espérait faire un podium
et que l’on donnait le meilleur de
nous-mêmes. C’est ça qui a fait
qu’on a eu de bonnes performan-
ces, je crois », souligne la cochef,
acolyte de Frédérik Moisan, chef
de délégation.
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L’UQAC termine au pied
du podium à Sherbrooke
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«Le plus important,
c’est que ça nous
permet de nous
développer un réseau
de contacts dans tout
le Québec. Tous les
étudiants sont d’abord
là pour le plaisir, avant
l’esprit de compétition.
On parle beaucoup
et échange avec les
autres. Après tout,
on ne sait pas où on va
aller travailler
lorsqu’on aura
gradué. »
—SaraApril
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Une fois de plus, la fraternité a
triomphé de la rivalité lors des
Jeux de Génie, un événement qui
se veut avant tout social et pro-
fessionnel. « Tous les commandi-
taires des Jeux sont là et ont des
kiosques. Ils viennent nous parler
des offres de stage, et certains ont
pris des numéros de téléphone »,
raconte Sara April.

« Le plus important, c’est que ça
nous permet de nous développer
un réseau de contacts dans tout
le Québec. Tous les étudiants
sont d’abord là pour le plaisir,
avant l’esprit de compétition.
On parle beaucoup et échange
avec les autres. Après tout, on ne
sait pas où on va aller travailler
lorsqu’on aura gradué. On va
peut-être en retrouver », met en
relief l’étudiante en génie méca-
nique, qui a tenu à saluer le tra-
vail du comité organisateur.

« C’est vraiment géré par les
étudiants, autant le recrutement,
l’inscription que la formation des

équipes. On a aussi comman-
dé des chandails griffés UQAC,
énumère-t-elle. Le module était
également derrière nous tout le
temps, et l’UQAC nous a fourni
un local et de l’équipement. »

« J’ai vraiment aimé mon expé-
rience. C’était mes derniers jeux,
et je peux dire que ç’a fini sur une
belle note. Ç’a passé vite, voire
trop vite. C’était beaucoup de
travail, mais rendu là-bas, tu ne
regrettes rien. Et de voir tout le
monde heureux, avoir du plaisir,
bien se classer et réussir de bel-
les positions, c’était ma paye »,
conclut Sara April, sur une note
plus personnelle.

Certains étudiants auront peu
de temps pour célébrer ce résul-
tat, alors qu’ils prendront part
à la Compétition québécoise
d’ingénierie, du 29 janvier au
1er février, à l’École de techno-
logie supérieure de Montréal.
Cet événement annuel met à
l’épreuve quelque 240 étudiants
et ne concerne que le volet aca-
démique. Par ailleurs, il s’agit
d’une étape de qualification pour
l’épreuve canadienne.

Plus qu’une
compétition

14 LUNDI 19 JANVIER 2015 leQuotidien


